
Ann. Inst. Nat. Agron. El-Harrach, 1389 
Vol. 13, IJ” 2, 12;’ - l-44. 

IDENTIFICATION ET REPARTITION SPATIALE DE LA 

FLORE LICHENIQUE DANS LA REGION D’ANNABA 

Par A. SEMADI 

DEPARTEMENT DE BIOLOGIE VEGETALE ET ECOLOGIE 

I.N.S. UNIVERSITE DE ANNABA BP 12 EL-HADJAR 

RESUME 

Les lichens sont des végétaux particuliers résultant 

de l'association symbiotique de deux cryptogames, un constituant 

algal au sens Large (le phycosymbiote ou photosymbiote) et un 

champignon (le m.ycosymbiote). Leurs réactions à la pollution 

atmosphérique a fait l'objet de nombreux travaux(DERUELLE,1978; 

DERUELLE et LALLEMANT, 1983; SEMADI, 1989). 

L'analyse de la distribution spatiale des différentes 

espèces Lichéniques dans la région de Annaba (Est de L'Algérie), 

permet de donner une image du passage lichénique de ta dite * 
région. 

1. JUSTIFICATION DU CHOIX DE LA METHODE UTILISEE 

Parmi les méthodes existantes, nous avons retenu la 

cartographie en réseau. Ce choix se justifie par l'impossibilité 

d'utiliser les autres techniques. 

En effet, la méthode de HAWKSWORTH et ROSE est inap- 

plicable en milieu méditerranéen OU les conditions climatiques 

peuvent modifier la toxisensibilité des espèces. De plus, l'exis- 

tence de ptusieurs polluants (C02, NOx, Pb, etc...) interdit 

L'utilisation d'une échelle essentiellement établie pour le 

dioxyde de soufre. 
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Pour d'autres raisons les méthodes de 1'I.A.P. et 

phytosociologiques n'ont pas été employées. Ces méthodes 

nécessitent La détermination de toute La flore épiphyte 

(Lichens et bryophytes), ce qui requière des investigations 

et des déterminations très longues. En absence de connaissances 

préalables de la flore Lichénique Locale, il nous a semblé 

impossible de mener a bien ces travaux dans Le Laps de temps 

qui nous était imparti. 

2. PRESENTATION DU MAILLAGE --- 

La région étudiée est un rectangle de 80 km de Long 

sur 45 km de Large, situé au N.E. de L'Algérie. ELle a été 

divisée en une grille de 162 mailles de 4 km sur 5 km selon 

La méthode classique de cartographie en réseau (CARTAN, 1978). 

Les coordonnées de chaque maille sont précisées par 

un nombre en abscisse et par une Lettre en ordonnée. Les dimen- 

sions des mailles se justifient par Ce fait que Les cartes obte- 

nues peuvent ainsi se rattacher directement aux découpages en 

grades du système international de repérage, déja utilisé large- 

ment en Europe. La région ici étudiée (Fig. 1) recouvre 1 grade 

en longitude et 0,45 grade en Latitude et peut être facilement 

intégrée dans une carte de plus grande échelle. 

Les cartes de base nous ayant servi pour cette carto- 

graphie sont des cartes d'Algérie au 1/200 000, type 1960 

(feuille de Bône N'R-S l-2 et feuil!e de Phi!ippevi;Le NC P-K 

I-2) dressées en 1961 et publiées par i'Institu: Géographique 

National (I. G. N.). 
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3. RESULTATS ET DISCUSSION . 

3.1. ETABLISSEMENT DES RELEVES LICHENIQUES 

Les relevbs lichéniques sont effectués 'en suivant un 

quadrillage systématique de la région étudiée. Pour l’ensemble 

de la région de Annaba, 162 mailles ont été explorées en fonc- 

tion de la présence des phorophytes et de leur accessibilité. 

4u niveau de chaque station, nous avons examine entre 

1 et 10 arbres de même espèce, non inclinés et ayant un diambtre 
du tronc compris entre 0,40 m et 1 m a 1,30 m au-dessus du sol. 
Tous les lichens presents sur le tronc ont eté notes. Parfois 

plusieurs espèces de phorophytes ont eté examinés dans une même 

mai Ile. 

3.2. LISTE DES ESPECES RECENSEES 

3.2.1. DETERMIN4TION DES LICHENS 
# 

Les déterminations systématiques des lichens ont été 

effectuées sous la direction de Mme VAN H4LUWYN au laboratoire 

de Botanique de la faculté de Pharmacie de Lille. Pour cela, 

nous avons utilisé différentes flores telles que la flore 

"Bestimmungsschlussel europaisher Flechten” de POELT (19601, 

la f Lore "Les Lichens, étude biologique et flore illustrée” 

de OZEND4 et CL4UZ4DE (19701, les flores “Bestimmungsschlussel 

europaischer ftechten erganzungsheft 1 et II” de POELT et VEZDA 

(1977 et 19811 et enfin la dernière flore de lichénologie 

"Likenoj de Okcidenta Europa Illustrita Determinlibro” de 

CL4UZ4DE 'et ROUX (1985). 

La détermination d'un lichen s'effectue a la loupe 

binoculaire et au microscope (coupe du thalle). Toutes les 
carat téristiques morphotogiques et structurales de L'échantillon 

sonï notées. Une coupe de La fructification et parfois nécessaire 
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afin de déterminer les particularités des spores (forme, couleur, 

cloisonnement, dimensions, etc...). Enfin, nous avons utilise les 

réactifs habituellement employés en lichénologie, c'est a dire la 

potasse (solution à 10X1, L'eau de javel du commerce, le tugot, 

la paraphénylène diamine en solution alcoolique à 2X, L'acide 

chlorhydrique, L'acide nitrique et Le bleu lactique. 

3.2.2. R E S U L T A T S 

La liste des especes Lichéniques rencontrées dans la 

région de Annaba sera présentée cl- après par ordre alphabétique. 

Pour chaque espèce (88 au total), nous donnerons La carte de 

repartition puis nous discuterons sa distribution. 

01 - 
02 - 
03 - 
04 - 
05 - 
06 - 
07 - 
08 - 
09 - 
10 - 
II - 
12 - 
13 - 
14 - 
15 - 
16 - 
17 - 
18 - 
19 - 
20 - 
21 - 
22 - 
23 - 
24 - 
25 - 
26 - 
27 - 
28 - 

Anaptychla cili-ari-s CL.) Kbrb 
Arthonia tumidula CAch.)Ach.= Arthonia c~nnabar~na(D.C)Wallr. 
Bacidia beckausiL Kôrb 
BàcLdLa LgnLariL CNyL.1 Oxner 
Bacidia rubeLLa (Hoffm.) Massat. 
BueLLLa punctata (Hoffm.) Massal. 
CaLopLaca cerina (Ehrht. ex Hedw.) Th. Fr. 
CaLopLaca of haematites (Chaub. ex St Am.) Zw. 
CaLopLaca of poLLLnLL CMassal.1 Jatta 
CaLopLaca gr. pyracea of CaLopLaca hoLocarpaCHoffm.)Wade 
CaLopLaca sarcopLsLoLdes CKôrb.1 Zahlbr. 
CaLopLaca squamulata CNyl.1 Boist. 
CandeLarLa concolor CDicks.1 Steiner 
CandeLarieLLa aureLLa CHoffm.1 Zahlbr. 
CandeLarLeLLa reflexa CNyL.1 Lett. 
CandeLarLeLLa viteL,Li-naCEhrht.1 MulL. Arg. 
CandeLarLeLLa xanthostigma (Ach.) Lett. 
CoLLema conglomeratum Hoffm. 
CoLLema fragrans (Sm.1 Ach. 
CoLLema furfuraceum CArnoLd) Du Rietz 
CoLLema subflaccidum DegeL.= CoLLema subfurvum auct. 
CoLLema subnigrescens Degel. 
DipLoLcia canescens CDicks.1 Massal. 
DipLoschistes scruposus (Schreb.) Norm. 
Hyperphyscia adglutinata (Florke) Poelt et Mayrh. 
Lecanora chlarotera SSP chlarotera Nyl. 
tecanora cglarotera SsPchlarotera f.crassula CH.Magn.)PoeLt 
Lecanora chlarotera sspchlarotera f, rugoseLLaCZahlbr.)Pœlt 

- 131 - 

Retour au menu



29 - Lecanora dispersa (Pers.1 Sommerf. 
30 - Lecanora expaLLens Ach. 
31 - Lecanora hagenLi (Ach.1 Ach' 
32 - Lecanora umbrina 
33 - Lecanora muralis (Schreb.) Rabenh. 
34 - Lecanora sienae B. de Lesd. 
35 - LeciideLLa elaeochroma (Ach.1 Choi sy 
36 - LecideLLa euphorea (Florke) Hertel 
37 - Leptoglum Lichenoides‘ CL.) Zahlbr. 
38 - Leptogium saturninum (Dicks.1 Nyl. 
39 - NormandLna puLcheLLa (Borr.1 Nyl. 
40 - OchroLechia turneri(Sm.) Hasselr. 
41 - Opegrapha of rimaLisPers. 
42 - ParmeLia caperata CL.1 Ach. 
43 - ParmeLia conspersa ssp tLnctinaMah. et Gill. 
44 - ParmeLia hypoleucina Steiner 
45 - ParmeLia perlata (Huds.) Vain. 
46 - ParmeL&a quercina (Wi ICd.) Vain 
47 - ParmeLia reticulata Tayl. 
48 - ParmeLia soredLans Nyl. 
49 - ParmeLia subrudecta(Nyl.1 Roux 
50 - ParmeLia tiliacea (Hoffm.) Ach. 
51 - Pertusaria albescens (Huds.1 Choisy et Werner 
52 - Pertusaria amara (Ach.) Nyl. 
53 - Pertusaria coccodes (Ach.) Nyl. 
54 - Pertusaria flavida (D.C.) Laund. 
55 - Pertusaria hymenea (A~h.1 Schaer. 
56 - Pertusaria pertusa A,uct. 
57 - Phaeophyscia cilLata (Hoffm.) Moberg 
58 - Phaeophyscia hirsuta (Mereschk.) Moberg 
59 - Phaeophyscia insignis (Mereschk.) Moberg 
60 - PhaseophyscLa orbicularis (Neck.) Moberg 
61 - PhLyctis agelaea (Ach.) Flot. 
62 - Physcia adscendens (Fr.1 Ol~iv. 
63 - Physcia ai-poli-a (Ebrh. ex Humb.1 Fürnrohr. 
64 - Physcia bltiara (MassaC. Zahlbr. 
65 - Physcia cLamenteL (Sm.1 Naas Geest 
66 - Physcia dubia (Hoffm.1 Lett. 
67 - Physcia semLpi..nnata (Gmel.IMoberg=Physcia LeptaLea(Ach.1D.C. 
68 - Physcia SteLLaris (L.) Nyl. 
69 - Physcia teneLLa (Scop.1 D.C. 
70 - Physconia enteroxantha (Nyl.) Poelt 
71 - Physconia grisea (Lamk.1 Po.eLt 
72 - Physconi-a persisidiosa (Erichs.) Moberg 
73 - Physconia pulveculacea Moberg 
74 - Physconia venusta (Ach.1 Poelt 
75 - Physma omphalarioides (Anzi) Arnold 1. 
76 - Porina aenea (Wallr.) Zahlbr. = Porina carpinea 

(Pers. ex Ach.) Zahtbr. 
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77 - PyrenuLa chlorospila (Nyl. 1 ArnoLd 
78 - Pyrrhospora quernea (Dicks.) Kbrb 
79 - RamaLCna canariensis Steiner 
80 - RamaLina durLaeL (De Not.1 BagL. 
81 - RamaLina fastigiata (Pers.) Ach. 
82 - RinodLna exigua (Ach.) Gray 
83 - Ri+nodLna pruineLLa Ba$l. 
84 - RinodLna pyrina (Ach.) Arnold 
85 - Schismatomma decolorans (Turn. et Borr. ex Sm.) 

CLauz. et Vezda 
86 - SchLsmatomma pLcconianum (Bagl.) Steiner 
87 - TeLoschisces chrysophtalmus IL.1 Th. Fr. 
88 - Xanthori-a parietina CL.) Th. Fr. 

3.2.3. CARTES DE DISTRIBUTION DES LICHENS 

Nous avons note sur des cartes de. répartition géogra- 

phique Les espèces licheniques, récoltees au niveau des diffé- 

rentes mai Iles. La presence d'une espece dans une maille est 

indiquée par le noircissement de La maille considérée. 

Signalons l'tnistence de zônes incendiees au niveau 

de la région étudiées, ce qui Limite le nombre d'espéces liché- 

niques dans certaines mai Iles. C'est notamment le cas de la 

maille 209 air on enregistre une seule espece Xanthoria parLetl.na. 

En outre, certaines zônes montagneuses, d'accès difficile et 

aux conditions climatiques particulieres n’ont pas été explo- 

rées. Enfin des zones lacustres (Lac Fetzara et marais de La 

Mekhada) et des zones sans phorophytes (mailies 7e et 16è) sont' 

dépourvues de li,chens épiphytes par manque de substrat adéquat. 

3.3. INTERPRETATION DES R'ESULTATS ET DISCUSSION 

3.3.1. CARACTERES DE LA FLORE 

3.3.1.1. DISTRIBUTION QUANTITATIVE 

* Végétation globale 

La prospection des lichens a eu Lieu au niveau des 

zones de plaines et coteaux qui représente’nt 65% de la région 

- 133 - 

Retour au menu



quadrillée; le reste soit 35% n'a pas 4th prospecté soit en 

raison de I'absence de phorophytes, soit en raison de sones 

montagneuses d'accès difficile. 

Les sites oci le nombre de taxons est supérieur à 

20 représenYent 7X‘de Ilensemble des mailles prospectées. 

1l.s covespondent auxtforCts de chêne-Li&ge de Oued El Aneb 

(N-W. de Annaba), a l.'oLi.\r.er.aie et .A la foret de chêne- liége 

de Asfour (S.E. de Annaba) et au Cap de Gagde (Nord de Annaba). 
7. 

Ces quatre sites sont btoignés des sources de pollution mais 

sont à ia merci des, incendies. 

27% des maiiles renferment entre 10 et 20 espèces et 

61% en contiennent moins de 10% (Fig. 2). 

Fig. s- Dislribution quantitative des lichens dans 

In r&ionrJeAnnaba. 
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L'interprétation d'une telle carte demande une certaine 

prudence. En effet, La densité des prospections n'est pas unifor- 

me. Par exemple, on note au Sud de Annaba une bonne diversité 

floristique (10 a 20 espèces) qui contraste avec les autres 

mailles environnantes (moins de 10 espéces), ceci peut s’expli- 

quer par une prospection intense au Sud de An-naba-Guelma. En! 

consequence, l’effet de la pollution risque d'?t-re so.us-estime. 

Les resuttats surprenants de la maille 9 g (10 à 20 

espèces) s'expliquent par l’existence de la colline de la basi- 

lique St Augustin. En effet, sur Les versants protiges de la 

pollution (ASMIDAL et Complexe SidCrurgique) la flore Licheni- 

que est riche et diversifiée. On y rencontre ainsi Physconia 

grisea parmi tes espèces foliacées recensees. 

Enfin La zône correspondant aux mai Iles Sg, 6g et 79, 

récemment incendiée, n'a pas pu être prise en compte. 

* Végetation foliacée - 

L'observation de la figure 3 montre que la répartition 

des espèces foliacées est relativement homogène. En outre, cer- 

tains sites sont priviligiés. Ce sont les mCmes que ceux signalés 

dans le chapitre precédent, concernant la végetation globale. 

* Wégetation crustacée 

Nous avons une répartition du même type que celle des 

lichens .foliacés (Fig. 41 avec cependant une plus grande abon- 

dance au Sud de Annaba. 

*'Végetation fruticuleuse 

Cette dernière carte, (Fi'g. 51 montre une faible rep- 

résentation des lichens fruticuleux. Les sites observes 

, 
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Fig. 5- DistribUtion quantitative des lichens 
~ruticulcux dans la région de Annnbo . 
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correspondent aux contreforts du massif de 1'Edough (N.W. aux 

massifs dunaires CE-S.E), a l'aulnaie de Righia et.au massif 

de Asfour. 

3.3.1.2. SPECTRE PHYSIONOflIQUE 

Le spectre physionomique (Fig. 6) traduit La dominante 

des espèces crutacées (52%) et foliacés (33%) qui representent 

ensemble 85% de La flore corticale totale, sur les especes a 

thalle gélatineux (8%) et CI thalle fruticuleux (7%). 

Nous pouvons noter que les espèce crustacees contien- 

nent en majorité des algues vertes (87%) contre 17% de Trente- 

pohlia. En ce qui concerne Les espéces foliacées, nous consta-. 

tons une dominante du type Physcia (67%) sur le type ParmeLia 

(33X), ce qui souligne Le caractére nitrophile de La végétation 
I 

épiphyte. 

3.3.1.3. SPECTRE BIOGEGRAPHIQUE , 

Nous nous contenterons d'expliquer La faible repré- 

sentation (17%) des especes strictement mediterranéennes CTab.1 

et Fig. 7) par La position de la région de Annaba dans L'étage 

bioclimatique subhumide doux. 

3.3.2. ANALYSE DES CARTES DE REPARTITION DES LICHENS 

L'analyse de La représentation des différentes espè- 

ces permet de donner une image du paysage lichenique de La ré- 

gion. Ainsi ce paysage semble dominé essentiellement par Les 

espèces suivantes: I 

Xanthorca pariecina 86 x 
Physcia adscendens 66 x 
Lecanora sienae 65 % 

’ Hyperphyscia adglutinata 57 30 
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Origines Nombre taxons 

_-__--- ---- 

su 49 

. 
CO 18 

MQ 15 

cil '. ci 

. --- 

Tab.1 - Distribytian quantitative des espéces lichéniques 
rencontrées dans la région de Annaba selon 
leurs origines geographiques. 
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Origines 

Fit, 7-Spectre biogeographique deslichens 
dans la rt+gion ce Annaba. 

Su: Subcosmopolites 
CO: Cosmopolites 
Me: Mbditerranéens 
Eu: Européens 
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‘r\ 

Physcia bizlana 50 % 
Phàeophysci-a orbi-cularis 48 x 
Physconia grisea 44 % 
DipLoLcia canescens 36 % 
CaLopLaca groupe Pyracea-hoLocarpa 30 x 
BacLdLa rubeLLa 26 X 

La représentation de certaines d'entre elles est 

si importante qu’elles semblent totalement indépendantes de 

tous tes facteurs climatiques, topographiques et biotiques. 

C'est notamment Le cas des quatre premiéres espèces 

(Xanthcria parietlna, Physcia adscendens, Lecanora sLenae, 

Hyperphyscia adglutinata) qui s'étendent sur toute La region 

étudiée. 

11 est intéressant de noter que toutes tes espéces 

précitees appartiennent à L'ordre des PhyscLetaLia adscendentis 

(MATTICK, 1951 Emend BARKMAN, 1958). 

Cette unite synsystematique regroupe tes végétations 

épiphytes 8 lichens crustacés, fotiacés et fruticuleux, non 

pionniéres, sur écorces neutre à écorces fortement enrichies 

en substances azotées d'arbres isolés. C'est une constatation 

normale en milieu méditerranéen en raison du caractère plus 

basique des écorces (accumulation plus importante de poussié- 

res, lessivage de L'écorce peu important à cause d'une ptuvio-. 

sité faible). Pour notre dition, tes espèces des PhyscietaLia 

adscendentis se concentrent plus spécialement dans ta plaine 

de Annaba, soumise en plus à une intense pollution agricole. 

Parallèlement Les espèces acidophi les et forestières 

des ParmeLLetaLia physodontubulosae (BARKMAN, 19581 sont sous- 

représentées: 

ParmeLia caperata 10 x 
ParmeLia retLculata 5x \ 
ParmeLLa perLata* 7% 
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Ces espèces sont cantonnées au N.R., à 1’E. et au . 

S.E. de la dition, dans l’étage collinéen, au niveau de forma- 

tions boisées à olivi-er et chêne-liège, là ou t‘a pluviometrie 

est un peu plus élevée et surtout loin de toute pollution. 

D'autres espèces caracteristiques de cette unité 

lichenosociologique sont totalement inexistantes; ce sont des 

espèces beaucoup plus acidophiles telles que HypogymnLa 

physodes, EvernLa prunastri, ParmeLia sulcata et RamaLLna 

farinacea. Par contre toutes ces especes sont presentes dans 

le massif de L'Edough, en'ambiance forestière, à plus de 600m 

d'altitude OIJ la pluviosité et l!hygrométrie sont importantes. 

CONCLUSION t 

Les rés,uLtats obtenus permettent de tirer quelques 

conclusions originales et de poser un certain nombre de prob- 

lèmes. 

L'inventaire des lichens de la région de Annaba est 

une contribution importante à la connaissance de la flore 

lichénique méditerraneenne. Nos travaux relancent les études 

en Algérie aprés une interruption de plusieurs dizaines 

d'années. C'est un apport recent aux travaux dejà bien avances 

dans d'autres pays méditerranéens (Espagne, Liban, 

Italie, Sud de la France etc...). Ces etudes sont à poursuivre 

en Algérie, notamment'dans le cadre de l'élaboration en cours 

d'une check-list des lichens mediterranéens. 

Le comportement de certaines especes a pu 8tre pre- 

cisé. C'est Le cas d'especes comme PhyscLa bLzLana, CaLopLaca 

cerLna ou BacLdLa rubeLLa. Nous retiendrons le’ur grande toi&- 

rance à la pollution, par rapport aux données classiques de 

la littérature. 
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Enfin, l'Établissement de cet inventaire prendra 

toute sa vàleur dans la mesure ou il fera l'objet d'un suivi . 

regulier. Ainsi la régression de certaines espèces, La progres- 

sion d'autres, voire L'apparition de nouveaux taxons pourront 

temoigner des variations de la qualite de L'air. 
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